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.. . ;rime gériératÎon.plus récente , .i.oi!t J.i:~ Autoïn.e éraint~·~e 
. ri'ètre pas le ser.vitèui suffisamment . compréhensif et zél.e.· >>·! 
.·Attendons _à. la saison· prochaine pour· en· ètre·sûr. . . 

· ·Gémier,. est-il· Jiesoin· dë le dire;· fut admirable, Mme· Bar"· · 
: ny le. secl)rida•de son mieu:x;. l.arochelle.·eut de divins'gest~·. 

· . béni$Seu·rs~' · ·- :· · · . . · · ·.-· _- . . . · · -· .- · · 

.AU j>i{OCOPb' · ' ': ..... ·· ·· . . . ·~· • , 
• ~ crueli<>_s fli':insOI!S de M .. F:-.A;. Çazals, .qùi manie alls~i . 

élegamment··l-ironiè.- :qite. ~e .. crayon·, de ·tendres vers·. de · 
M •. · Gabri'll· Soulages, dont·.une ·Chanson Romantique, 'dite 
aveC Un:étrange 'et çhaud.: ~Ccent;-en_~oUsia~ina .partic~lière..: 
ment l'auditoire, des .strophes··:maeab.(es de M. Dufour; ·un 
éontimateùr de· Ttist.ari. Corbiere i;t du c0 mte di> Lautréamont, · 
de~ .poèmes .inédits a~ ·Villiers: de· L'Isle~A:dam, rendus:.d~ori-

. ginale ?ço.n. par Mme. Leroy, .'enfin ·uni> « scén!'tte de la vie. 
·'de Boh,<;me·». : Ilpleut .. des Carottes, .de M.Jean Dayros; un, 
h_ulD:~riS~e d"aVe~i~,-: qU7 no.u~ . -~ril.pli.x:D;eD.~~op.s- ~î~ëè.re;me:nt 
ainSI que·ses .. co,mterpretes, tel est, a., bilanresume de cette 
intére·ssarite ·s?ciété; ·ractif gros· de. promeSses. four~i par 1<! 
premièr.e soiree: qu'elle, dollila. .en ses ·sa1<!ns dn v~e.11x· cafe 
Procope~ . non sans ~uc~~s-: · · ·· . . . -· · ·. · · 
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:Le~· Cha.nfeurs ·.de Saiht..Ge;....ais oct donné leur concert an-· 
nneL de mu•iqtie vOc:ile ,ancienne, le 29. mài, sous la d-ireétion 

. de leur chef,M .. Charles Bordes. Le programme·: était âes· plus 
attachants .. Au début, l'épithalame. a- j chœurs. · · . · .. · : 

. Hans·· und· Guetcr erhet man· 'oon · Eltern · · · : ·: . · . 
4eHcinrlch Scl).otz; ~ puis)erb:ït et le duode ia «·Cantate· 
pour tous les temps·» de· J.-S. ;Bach : «·j'avais de fOmbre . 
plein le ~œli,r. »,que Mlle·Blanc' .à 'clianté'le :mieux du·.mon_dë, ... 
et ~,-Cjlallet-de la. plusinslipp·ortiJ?le faç0n .. :. · · · · · · 
. -L'intérêt· capital· de cett.e:·séaoce· nïe ~emble· a 'Voir .. été. dans 
l'audition des co.mpositions,profaues· de Pale.strin'! et ·de Roland 
de Lassus. L!i :Madrigal i ·4·voix· du premier m"a semblé plus. 

· · mièvre.,qtie· délicat, et l'iiil:press!on· q)i:il produit est: d'une . 
œuyre.plutôtaitificielle' .. ~Combien l'attrait des« ci:D.q·chaosons. 
frilnç;.is.es »de Roland ·de'.Lassus étaitplns·.vif. M. Ch.' Bordes : 

·.lès a choi.sies .avec· la ·5ouci très probab~e.'de faire goûtèr·à· son· . 
auditoire:Ia· souplesse de ,style· dit vieux ma_itre, et· d~en: faire .. 
a<Iinirer 4· sensibiliU·.précieose •. La .èbanson : . · ·· ·. . . . 

·Q.u.znd.moll maryTJzent de deltors,- · .: ·· 
·/o!a. rmte est:d'être·halue, · · · .· :-.· . -· . . . · ... 



roS MERCVRÊ .DE FRANCE .. 
--~-----~---~--~~~~~--~----
est d'ûii tour naïf' to11t â>fait ~xquis. L'empl~i de ~eni- thiilll~S . 
àltemant d'un vers à rautre : . . . . . ·. . . . . . . 

J'aygraiid p_eur qu~Îl111!! me' tue, . . . . 
.. ·C'est-uitfaux:·vil~injalou,., . : ... 

pour en illustrer très exactement l'expreSsion de. crainte ou . 
de colère, colore cette composition de vie· intense. · . · · 

Peut-être . la: volonté de décor qui est. dans cette. autre· 
chanson : · · · · 

Puis-le. jo_ur lùisant . 
. Au .labeur 'duis~t 

Sa lueur expose, · ·. 
· ·Et d'.un fein diverS:, 
. ce· grand· utiiv4rs · 

• Tapissé et comjJose. . . . . 
a-t-elle séduit quelques auditeurs? J'eh serais m!}ins absolu . 
partisan; car la·« recherèhe » y est trop évidente pour nei pas 
nuire aux .q nalités d'émotion · quf Ïont 'l'artiste. . . · 

·M; Ch. Bordes nous a fait entendre Le Berger Fidèle,cantate 
• a .camera· » ·poùx .soprano· avec. acCQmpagn_ement de de~ vio7 
lons, clavecin et basse·, de J.-Ph. Rameau·. C'est une œuvre. 
brillante· :et _fràîche, 'qu'il. est. intéressant ·d:avoi-r remise en. 
-pl!_rtition et montée. Elle .doit. petit-être ·de paraître -vive à·_. 
l'ordonnance· habile des ·morceaux. Ils se .snccè!lent .·de façon .. 
à mén,ager. des a_ntithèses qui su.rpr.,nnent aisement l'oreille, . 
mais sans aller an-delà, ni-Joncher l'âme par le' :pathétique, 
ou aucune des·qualités dramàtiques propres à-l'émouvoir.·. 

Rameau est -là tout _entier, alerte et ·nn; Et, ·autour de lui,. 
on perçoit, réveillées; les .inille influences· qui diri~eaient son . 
petit génie. Il. se soumettait 'à_: 'leur contrainte legère avec . 
une grâce étourdie qu'on rie reconnaît plus dans. ses œuvres. 
postérieures. Et· si, comme le remarg_ue M. Julien Tiersot, « la 
tendance dramatique du musicien s'y révèle», ·ce' n'est que 
très fail:llement;en v~rité:. · · ·· · · · 

.A défaut de cette. insouciance qu'iU:rut indigne de laisser 
transparaît~e dans· ses compositions -- et- qui me semble s'y · ·. 
traduire en grâce ! - Rameau, ·qui était un ·délicat «: petit 
chant'=ur ;~, a y~uln. se g;-.~ndir- jusqu 'à. ~'expression. béroï9-u:e : . 
l' • Air _de:fhesee·o d'Hippoly:t:e·et :iinc•e, est une page: de_me-
surément longue et froide. à la mort. · .- . ·. . · · 

M; Diei:ner a joné._an clavecin des morceaux propres à faite 
valoir ses· quali:tés indiscutables de virtuose. · . · 
-.Le Rappe,des OiSeaux de Rameau'et.Ies::Papillons de Cou-

. · perin, et, .de mè111e, la sonate_ pour :violon_ e~ clavecin· de .. Le..:. ·. 
clair, - sont de simples exercices de doigts• On y chercherait 
e~ vain autre chose. Et'. il y a longtemps que_ 'M:·; Diemer n,e 

. f21t plus de fautes. · · · · ·· .-- . . . . . · . - . - .. 
Les iris 'de .Paris,de Clément ]annequin, c'est. 5ous le_ nom · 

de·« chanson à· 4 voix.», une fantaiSie chorale .de·s plJls. gaies · 
qu'o~ puisse.entenâre, suries -bruits· de la rue.-· · · .-. ·_ 
. Les . Chanteurs de Saint-Ge_rvais ~nt encore ·interprété des· . 

. chansons de Josquin- des Prés;. Pierre de la. ~ue :et ~oyset · 
Compère,- et je rends justice â ·la_sûreté de leur ex.écutioil. .. 
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. A 1a Bodiniè~e,. Mnie··Eugénie Dietz a donné· une sec<>nde .. · 

· audi~on ·apP-laudie d:C:e,uvr_es. de _&huma11n. fai dit le tal~ .. 
de 1 mterprete, et sur l.auteur •• , ·. . · .. · . · . . · . 
· M~ Georges-Vanol':avait fait sur .l'auteui<de. Kr<islèriàna . 
utre cotiférence que. j:ai èu.Ja iriauvaise fortune ·<le ne Pa$· en::· : · · 
ted .. •. ·· .... ' ... · .. 
· .n re~.'.: . ... . · . .-· .. § . : .. . . . .' ~ · . 
. .. on' a• parlé: de :con~its qui, p~dant lâ pr~baine saison, 

··seraient donnés en màtinée à. l'Opéra, pour faire .. contutitre /f:s 
pwies_ m~icien.s :· Les~uels ? :Tout est là; · . · · 

.. Le Col/Oq~ sen#t!ttn~~ •. d~ -~~ul Verlairi~ : ~-
. Dans ·k vùux. parc solitaire etglad . · 
· ·· · Dèux formis .ont .lou# à l'Izeure :P:assé, .. 

a inspiré-à M •. Gabriel Fabre une des'plus- impressionnantes· 
compositions· qn'il'.ait écrites. Les deux·v:oix ~ c_elle 'du Pré
sent _qui supplie . et l'antre; que le P<!SSé. fait durè et froide . _c 

. - reviyent; chacune close dans un .thème sévè~ ·et simple. · 
·L'un écoilte··rautre· 'lui .plè)Ïr~, .. et surgit irrémédiablement 
.triste· et s'apaise· dans .. un décor de' sile11ce : · · · · · .·· . · • 

. . - Qu'il ëtait .b/eu 'le ciel, et gran.tl respoir! . 
. . :..,.,z•esPoir'il fui, vaincu,-vers·ledd noir! · 
'Tels ils ·mârcltaient dans·'les.tZfJoi'!Jes folies, 

· · .Et.- /a nuit seule: ententlit·Zeurs.paro.les.. . · 
. ~ C<Jlloque ie)itimmttila· paru chez-l'éditeur Telliru:~ 

· ... · · : · · :. CHAIU.Es,·Hexay HIRscH: •. ·: 
.· . '- . . 
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. ·. ' .. .': .. ·· ... ··.·.·._.:._ ... _:·. ':. :" · .. -:-. .··:- :' ·. ·. :· 
.. Kea Commonio'os., par GEOR.Gl!S ·EEJŒOJID (Bruxelles, Kis~ 

temaekeis). ·- Ce -recueil de -colites et de ·nouyelles; qui sen-.·.
tent·.le natal terroir,: forme- un.livre admirable de'.conviction · 

.. et· de révoltè. Lorsqu 'il' parle. d"s souffrali~e~ plébéiennes, il . 
· sem,ble qlle~M •. Eekhoud ·ne:. p~e: pastcom~e tant d'autres, du. 
tielior.s. Il·n est pas ,étrange~: à C'eux~là· q_m sont ses héros. Sa ' 
·voiX' eSt pérsnasive: et· ihlp~essionue avec. vio~ence. ,Les don- · 

·.te1lrs. qu'il ?-é~rit·:S!>nt: se~- d"u~êurs; les·espoirs;· ses. espoirs; . · · 
les .~esigl1Jltiotis-. font.sa re~olte_. co.nce?-trée ci~. ,d'autant. plus 

. temble. Ce n'est, plus par une operation ··factice de son·. vou~ · 
-loir· qù'il·•~est-assimilé à'.:!es vagaboJldS, à dès truands,. à de.s 

. las d'al'kr, corinne u. dit.-_: si; tout- d'abord; il s'était intéressé a eti;z: 'à cause .:fe· leur rioblè attitude. à l'écart :des règJ.es de la. 
vie .. soCi:ùe, .après ètte V<;nU à eux, impartial dilettante· de dif-· 
formités.et·de .vicès;·.il·s'est·.tnis. à les c<>mpreudre, à les aï.o. 
nier, à peiner cie leni:s màux' ·et il' iouir de ·lents ·'rares joies. · 
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